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perspective qui sont actuellement l'objet de travaux incessants. La carte
Dufour sera reeditee probablement en trois couleurs : bleu pour les eaux,
brun pour les hachures et noir pour Ies routes.

S'adressant aux dölöguös frangais, le colonel Lochmann les a priös
d'user de leur influence pour obtenir l'etablissement d'une carte au
1/25000 du territoire frangais, carte qui rendrait de pröcieux Services, les

pays voisins de la France ayant pour la plupart adoptö cette öchelle.

Apres cette interessante communication, qui a ötö vivement applaudie,
dit !e Journal de Geneve du 26 mai, les membres du congres se sont rendus

aux groupes 31 (art militaire) et 20 (göodösie et cartographie), ou
M. Lochmann leur a donnö encore des explications. On a surtout admire
les cartes Dufour et Siegfried et le fragment du relief de la Suisse de
M. Charles Perron. Cette visite s'est terminee vers 0 heures et demie, et
un banquet a eu lieu ä 7 heures au restaurant de l'industrie.

ACTES OFFICIELS

Le Conseil federal, cn date du 18 mai, a nommö instrueteur d'arrondissement

de la Ire division M. le lieutenant-colonel Alfred Audöoud, de Tötat-
major gönöral.

II Ta promu en möme temps au grade de colonel d'infanterie.

Neuchätel. — Le Conseil d'Etat. a nomme le major Eugene Bonhöte,
commandant du bataillon 19 elite; le major Ulysse Matthey-Gentil,
commandant du bataillon 18 elite, et le major .luies-Henri Perret-Michelin,
commandant dn bataillon 20 landwehr.

Vaud. — Le Conseil d'Etat a promu au grade de major d'infanterie
M. Ie capitaine Eugöne Moacklin, ä Zurich, pour prendre le commandement
du bataillon 7 de landwehr.

NOUVELLES ET CHRONIQUE

Par circulaire du 10 mai, le comitö central de la Sociötö föderale de

sous-ofliciers, actuellement ä Zürich, avise les sections qu'en vertu du
§ 2 du röglement sur le concours des travaux ecrits, elles ont le droit, de

faire des propositions au sujet des questions ä mettre ä l'ötude; en

consöquence, il les invite ä lui faire parvenir, jusqu'ä fin juin au plus tard, les
desiderata ä ce sujet.
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Le comite de la Societe militaire (section genevoise), ölu pour l'exercice

1896-1897 par Tassemblee generale du22'avril dernier, a öte compose
comme suit:

President : M. le major Henri Lefort.; vice-prösident : M. lc major
Auguste Bonna; membre adjoint : M. le major Henri Galopin; trösorier : M. le

fer lieutenant Frödöric Duchöne; vice-tresorier, M. le capitaine Guillaume

Pictet; secretaire : M. le capitaine Henry Patry; biblothecaire : M. le capitaine

Charles Bastard; vice-bibliothöcaire, M. le lieutenant Albert Choisy:
öeonome : M. le lev lieutenant Bodolphe Senglct.

M. le baron de Bösen, colonel d'infanterie, vient d'etre promu au grade
de general. II restera neanmoins ä son poste d'attache militaire ä la lögation

de Bussie, ä Berne, oft il est fort appröcie.

M. le lieutenant-colonel baron de Seckendorf, attachö militaire de Tempire

d'Allemagne ä Berne, vient d'ötre promu colonel et quitte son poste
actuel pour le commandement du 4e regiment des grenadiers de la garde
(reine Augusta).

Toutes Ies personnes qui ont eu l'avantage d'avoir des relations avec
lui regretteront son depart, mais se rejouiront de son avancement.

Alleiiiag'iie. — be projet de loi transformiert les 173 quatriemes
demi-bataillons cle ligne en 86 bataillons complets a Tassentiment de la
commission du Beichstag et sera probablement adoptö sans modifieation
marquante. 11 s'en suivra qu'au fer avril 1897, Tinfanterie comptera 624

bataillons, au lieu des 538 actuels plus 19 bataillons de chasseurs et les

quatriemes demi-bataillons, ä 2 compagnies chacun. Les 86 nouveaux
bataillons n'auront que 500 hommes en temps ordinaire; deux d'entre eux
formeront le rögiment. En cas de mobilisation, ils formeraient non seulement

des unites solides, mais des noyaux de nouvelles formations.
A cet effet, il sera cree 42 ötats-majors de rögiments (33 prussiens,

4 bavarois, 3 saxons et 2 wurtembergeois) et 19 ötats-majors de brigades
(16 prussiens. 2 bavarois, 1 saxon). Les avancements prevus font döjä
maints heureux.

Cuba. — Les Cubains ont detruit par la dynamite un pont entre
Guara et Duran. La circulation des trains est suspendue. Les pluies
empechent, dit-on, la poursuite des insurgös.

Les journaux americains annoncent que le consul cles Etats-Unis ä la
Havane a depose eine plainte contre le colonel Oliviera. Celui-ci, ä Matan-

zas, aurait fait füsilier avec son enfani une femme qui ref'usait de dire oü

se trouvaient les hommes de la famille. Les victimes seraient sujets
americains.
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Egypte. — Une döpöche du 8 juin d'Akasheh (nord du Soudan egyptien)

annonce que Ies troupes soudanaises et ögyptiennes ont mis en
döroute les derviches ä Firket, le samedi 6 juin.

Les derviches ont perdu mille hommes, clont un cle leurs chefs. Les

Anglais ont pris leur camp, avec tout ce qu'il contenait. Les Anglo-
Egyptiens ont perdu vingt morts et cinquante blesses.

Sur plainte des dölöguös russe et francais de Tadministration de la

Dette egyptienne, le tribunal international a condamnö le gouvernement
egyptien ä rembourser ä la caisse de la Dette les 8 */« millions de francs

qui avaient ötö indüment preleves pour la guerre actuelle contre les
Derviches.

— Un detachement de 1000 soldats des Indes vient d'arriver ä Souakim,
port anglo-ögyptien sur la mer Bouge. II doit remplacer la garnison
actuelle, qui sera envoyöe au Soudan et occupera Dongola.

Guerre «l'Erytree. - - Si la paix n'est pas encore signöe, la guerre
parait au moins terminöe. Dejä prös de 30 hataillons sont repartis pour
l'Italie, et tout l'intöröt se concentre sur l'historique des övönements dont
le proces du general Baratieri, ä Asmara, est le fait capital. Les prisonniers

italiens des petits ras du Tigre,sous les menaces du general Baldissera,

accompagnees de convenables rancons, rentrent peu ä peu, et toute
l'Erytree proprement dite s'achemine ä l'etat de choses politique de Tan

dernier. Les telegrammes ci-aprös donnent les principales nouvelles :

Massoua, 6 juin. — La petite troupe qui, sous les ordres du colonel
Arimondi, ötait chargee d'enterrer les morts d'Adoua. a termine sans en-
combre son travail et doit, aujourd'hui meme, repasser le Mareb pour rentrer

k Asrnara.
Ont ötö ensevelis, les 2 ct 3 juin, pres Adoua, les cadavres de 842

Italiens et de 362 indigönes. Un service solennel sera celebre aujourd'hui ä

la mömoire des morts, puis Ie colonel Arimondi et sa petite troupe repas-
seront ie Mareb.

On rapporte que Menelik a ordonne ä tous les chefs de lui envoyer ä

Entotto, capitale du Choa. tous les prisonniers italiens (au nombre de 2864)
et de les bien traiter, afin qu'ils puissent faire le voyage clans de bonnes
conditions.

— On telegraphie de Zurich, le 5 juin, aux journaux de Paris :

L'ingönieur suisse, M. 11g, homme de confiance de Menelik, s'est rendu
cleux fois ä Bome, sur la demande du gouvernement italien. pour arreter
les bases d'une entente entre l'Italie et l'Abyssinie.

M. Ilg, rentre hier soir ä Zurich, repartira lundi, se rendant par la voie
la plus rapide auprös de Menelik avec un traite preliminaire stipulant que
l'Italie renonce au traitö d'Ucciali, au protectorat et ä la clause dont il
avait öte question dans des negociations precedentes, suivant laquelle
l'Abyssinie se serait interdit d'aeeepter jamais un autre protectorat.

Le fleuve Mareb formerait la frontiere entre l'Erytree et l'Abyssinie.
M. Ilg croit pouvoir obtenir le consentement de Mönelik ä la liberation

des prisonniers, mais seulement aprös la conclusion de la paix definitive.
Le projet de traite ne parle pas de rangon; par contre, l'Italie s'engage
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a rembourser au Negus les frais d'entretien et de transport des prisonniers.

M. Ilg passera par le port francais d'Obock; il espöre rejoindre Menelik
ä Entotto dans cinq semaines.

D'aprös la Feuille d'Avis de Lausanne, M. l'ingenieur Ilg est arrivö ä
Genöve le 9 juin et est descendu k l'hötel du Lac. II devait partir le 10 juin
pour Marseille, oü il s'embarquait pour l'Abyssinie.

Franee. — Le nouveau ministere constitue sous la presidence de M,

Möline, apres la dömission de M. Bourgeois, et qui contient enfin un
militaire ä la guerre, le brave general Billot; un marin ä la marine, M. le

contre-amiral Besnard, et aux affaires ötrangöres un diplomate appröciö,
M. Hanotaux, ministere tout ä fait digne de bonne et longue vie, se trouve
dejä aux prises avec maintes difficultes, politiques surtout. depuis la

rentree des Chambres. Esperons qu'il n'en arrivera pas moins ä resoudre
convenablement la question de Tarmee coloniale et quelques autres sur le

tapis, dont l'importance est reconnue.

— Le gouvernement a depose im projet cle loi döclarant colonie
francaise l'ile de Madagascar. Cette mesure facilitera, croit-on, la repression
iles troubies qui rögnent toujours dans l'ile depuis le rapatriement cles

troupes conquerantes.

— Le Progres militaire du 6 juin eonteste formellement la nouvelle. donnee

d'Orlöans par quelques journaux, concernant un prochain changement du
fusil de 1888, dit Lebel (8 mm.), en plus petit calibre, disent les uns, en

retour au 11 mm., disent d'autres. « Les petits calibres, ajoute le Progres,
ont des limites. Si certains Etats eprouvent cles mecomptes (allusion aux
Italiens dont les nouvelles balles n'arrötaient pas les Abyssins touchös),
nous devons les enregistrer, en constatant que les effets de tir du X mm.
sont fort differents de ceux du 6,5 ».

Savoie. — Un rapport sur le service d'hiver Signale une marche fort
interessante executee par la compagnie du 13« bataillon alpin, capitaine
d'Herail de Brisis, avec le lieutenant Mathieu etle sous-lieutenant Delalain.

Le 18 mars, cette compagnie est partit' de Lanslebourg. avec les sacs
chargös de trois jours de vivres, pour les chalets d'Entre-Deux-Eaux,
situös au pied du col de Ia Vanoise, ä sept heures de marche de tout
endroit habite.

Les abords des chalets ötant encombrös de neige el de glace, il a ete
impossible d'y penetrer; la compagnie a du bivouaquer dans la neige.

Le lendemain, eile est redescendue ä Lanslebourg par une violente
tourmente, ayant ainsi marche pendant dix-huit heures, dont douze avec
des raquettes aux pieds, sur trente-sept heures d'absence de sa
garnison.
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C'est la premiöre fois, dit la France militaire, qu'une troupe reussit ä

penetrer dans cette region ä cette epoque de Tannee. Le col de la Vanoise
est k 2478 metres. Depuis quelques jours, les marches et manceuvres
d'ete ont recomrnencö, ayant debute par des inspections et revues locales
de M. le gönöral Zede, cominandant du 14e corps d'armee.

Russie. —¦ Les fötes du couronnement du tzar Nicolas II et de la tza-
rine se sont passees selon le programme annonce et ont ötö des plus
brillantes, tant par la splendeur des cerömonies que par le grand nombre
des princes et autres personnages officiels qui y ont partieipe. Malheureusement,

une> terrible catastrophe. causöe par la pression d'une foule
immense autour clcs baraques populaires de distribution des cadeaux, est
venue attrister la journöe du samedi 30 mai. On a releve 1360 personnes,
Clont beaucoup de femmes et d'enfants, qui ont ete öcrasöes ou ötouffees;
644 blesses restent en traitement.

BIBLIOGRAPHIE

Les trois Sieges d'Huningue (1796-1S14-1815), par Ch. Lenoir, chef de bataillon
du c;t!nie. Une brochure chez Berger-Levrault, 5. nie des Beaux-Arts, Paris,
1896.

Cette brochure, extraite de la Hernie du genie, est aecompagnee d'un
bon plan de la ville d'Huningue et de ses environs avec indication des

ouvrages öleves pendant le siöge de 1796; eile offre un röel interet historique.

Outre les dötails circonstancies empruntes au Journal de ce siöge,
le commandant Lenoir donne la biographie fort curieuse des principaux
officiers qui y ont pris part: le general de Barbuat de Boisgörard, Casimir

Poitevin, Cassagne, Vignes, Foy, Abbatucci, Gerard dit Vieux, Desenf'ants.

Allix Ferne, etc., etc. On y trouve ces carrieres extraordinaires, nees de

la revolution et qui n'ont plus eu depuis que cle päles imitations. Gerard

dit Vieux prenait son congö comme sergent aprös dix-huit ans de Service,

en 1780. Bappele en 1791, il est fait d'emblce chef de bataillon, general cle

brigade deux ans plus tard ; il mourut grand-officier de la Legion d'honneur.

et a son nom grave sur TArc-dc-Triomphe.
Dix ans simple soldat, Clusel se retire avec les galons de sergent, en

1789. Lieutenant de garde nationale en 1790. on le trouve chef de brigade
en 1793. L'avancement Iögendaire du general Bonaparte ötait donc normal

pour Tepoque.

II est ä regretter, dit le Progres militaire, que le commandant Lenoir
n'ait decrit que brievement le siege de 1815 ou s'illustra Barbanegre.
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